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Près d’un travailleur sur cinq ressent une
insécurité professionnelle due à l’IA

Alors  que  le  monde  continue  de  s’adapter  aux  avancées  technologiques,  l’intégration  de
l’intelligence artificielle (IA), et notamment de l’IA générative, dans divers secteurs suscite à la
fois enthousiasme et inquiétudes au sein des actifs dans le monde. L’enquête ‘People at Work
2024 : l’étude Workforce View‘, menée par ADP Research, met en lumière les perceptions
contrastées des salariés quant à l’impact de l’IA sur leur travail.

Un quart des salariés (25%) estiment que l’IA les aidera dans certaines tâches, et 19% qu’elle leur fera
gagner du temps au quotidien. Au total, 43% des travailleurs considèrent que l’introduction de l’IA leur
sera bénéfique dans l’exercice de leurs fonctions, notamment avec un gain de temps pour certaines
tâches. Parallèlement, ils sont presque autant (42%) à penser que l’IA remplacera tout ou partie de leurs
fonctions actuelles.

Si l’émergence de l’IA générative peut susciter des inquiétudes, elle a également modifié la perception de
certains collaborateurs quant à son impact sur la sécurité de leur emploi. Ceux qui pensent que l’IA finira
par faciliter leur travail, en leur faisant gagner du temps chaque jour, sont les moins inquiets pour leur
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emploi (17%). À l’inverse, les travailleurs qui manquent de connaissances suffisantes sur l’IA pour se
forger une opinion se montrent plutôt préoccupés (18%).

En Europe, 18% des salariés affirment que l’IA n’aura pas d’impact sur leur travail dans les deux ou trois
prochaines années, un chiffre qui dépasse plus du double la moyenne mondiale (8%).

©ADP Research

Face à l’IA, des salariés plutôt confiants en leurs compétences

Parmi les travailleurs qui s’attendent à bénéficier régulièrement du soutien de l’IA, 70% sont convaincus
de  disposer  des  compétences  nécessaires  pour  progresser  dans  leur  carrière  au  cours  des  trois
prochaines années. Pour ceux qui pensent que l’IA les aidera de manière occasionnelle, 65% jugent
posséder les compétences requises.

Même parmi les salariés qui anticipent que l’IA remplacera certaines de leurs fonctions, une majorité
(58%) se dit confiante dans ses compétences. Ce sont ceux qui craignent le plus l’IA qui expriment le
moins de confiance en leurs compétences : seulement 45% d’entre eux considèrent avoir les compétences
nécessaires pour s’adapter.

Enfin, moins de la moitié des travailleurs (47%) estiment que leur employeur investit suffisamment dans
les compétences dont ils auront besoin pour progresser. De plus, près de la moitié (49%) affirment que
les compétences de demain nécessiteront des connaissances technologiques qui ne sont pas encore utiles
dans  leur  travail  actuel.  Ces  constats  montrent  que,  malgré  une  certaine  confiance  dans  leurs
compétences actuelles, de nombreux salariés perçoivent un manque d’investissement de la part de leurs
employeurs dans le développement de leur carrière, surtout face aux évolutions technologiques.
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« Ces résultats mettent en lumière la relation complexe entre l’IA et le monde du travail, déclare Carlos
Fontelas de Carvalho, président d’ADP en France et en Europe centrale. Si l’IA promet d’optimiser la
productivité et de stimuler l’innovation, il est toutefois essentiel pour les organisations de répondre aux
préoccupations des salariés et d’assurer une transition harmonieuse vers son intégration dans le cadre
professionnel. »

Il poursuit : « De plus, chez ADP, nous travaillons sur l’IA seulement pour les besoins de nos clients.
Toutes ces technologies vont donner des capacités augmentées aux équipes pour gagner du temps,
simplifier leur quotidien et les libérer des tâches chronophages, mais absolument pas pour les remplacer.
L’IA permet d’automatiser des tâches, mais pas d’automatiser des emplois. Ainsi, respecter l’équilibre
entre l’humain et la technologie sera primordiale, notamment dans le secteur RH : une heure gagnée
grâce à l’IA correspond à une heure de plus passée à s’occuper du développement et de l’engagement
des collaborateurs. »

Les  avancées  révolutionnaires  en  matière  d’intelligence  artificielle  ont  le  potentiel  de  transformer
profondément le travail. Cependant, pour de nombreux travailleurs, ce potentiel n’est pas immédiatement
perceptible à ce jour et les promesses de l’IA restent éloignées de leur réalité quotidienne.
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